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Membre éminent du Siècle, de la Commission trilatérale et du Forum 
économique mondial de Davos, éminence grise du CAC 40, Maurice Lévy, 
qui dirige Publicis, la troisième agence mondiale de publicité (et détenue 
majoritairement par la famille Bleustein-Blanchet/Badinter), vient de 
prendre la présidence de l’Association française des entreprises privées, 
une discrète association considérée par les lobbyistes comme plus puis-
sante que le Medef. Extrêmement secrète, cette personnalité de la commu-
nauté juive, qui a été distinguée par la Ligue Anti-Diffamation du B’naï 
Brith, ne figure même pas au Who’s Who.
« Homme d’influence et de pouvoir, au look de ban-
quier de la City, Maurice Lévy est une des personna-
lités les plus influentes de Paris. »

Wikipedia, notice de Maurice Lévy.

« Conseiller de l’establishment de l’industrie et des 
médias, le patron de Publicis demeure inconnu du 
grand public […] Homme froid, mais courtois 
jusqu’à l’excès, aux réseaux et au pouvoir considé-
rables. »

Le Nouvel observateur (17 novembre 2005).

« Il protège sa vie privée de façon quasi maniaque. »

Capital (novembre 2005).

« Peu importent les méthodes pour peu qu’elles ser-
vent Publicis, Maurice Lévy est passé maître dans 
l’art de se protéger. »

Le Nouvel économiste (22 mars 2002).

« Si je suis invité à dîner par un client et que l’on sert 
du porc, je n’en mange pas ; je ne suis pas gêné, c’est 
plutôt la maîtresse de maison qui l’est. Si l’on me 
propose une réunion à Yom Kippour, il est évident 
que je refuse même si l’invitation vient d’un prési-
dent de ceci ou de cela. A part cela, je ne vais pas 
réagir en Juif mais en fonction de mes compétences 
professionnelles. »

Tribune juive (28 avril 1994).

« Le patron de Publicis peut cependant être contem-
platif à ses heures. devant le soleil couchant sur 
Jérusalem ou face à la baie de Chicago la nuit […] il 
déteste la campagne : “Je ne vois rien d’enrichissant 
à regarder des vaches ou à marcher dans la boue.” »

Série Limitée, n°4.

Né le 18 février 1942 à Oujda (Maroc), il est le fils 
d’un instituteur, peut-être devenu professeur de phi-
losophie, engagé dans les troupes républicaines (1) et 
petit-fils (par son père) du rabbin de Séville. Les rares 

renseignements, parfois contradictoires, laissent sup-
poser que la famille arriva, sans doute d’Afrique du 
nord, au XIXe siècle en Espagne, pays qu’elle aban-
donna durant la guerre civile (certains parlent du 
début, d’autres de la fin), s’installant alors en France, 
puis rejoignant le Maroc durant la « drôle de guerre » 
(cf Challenges, 3 mars 2005). Toujours est-il que le 
grand-père rabbin jouera d’une grande influence sur 
le petit Maurice qui parlait dans sa jeunesse l’espa-
gnol, le français et le latino, la langue hispano-
hébraïque. Une partie de sa famille est installée en 
Israël (Tribune juive, 12 mai 1993). Maurice Lévy a 
épousé une psychologue pour enfants, de confession 
israélite. Le couple a trois enfants et six petits-
enfants.

Maurice Lévy ne s’est jamais coupé de ses racines, 
bien au contraire. Le mensuel Passages (février 
1989) précisait qu’il « a gardé les traditions juives et 
respecte les grandes fêtes du calendrier, soucieux de 
transmettre à ses enfants des valeurs juives. » 
Modeste, il explique à Libération (11 septembre 
2010) : « je suis le juif de kippour, pratiquant, respec-
tueux des dates mais j’ai du mal à croire à tout. » 
Membre de l’Association de coopération écono-
mique France-Israël, de la Chambre de commerce 
franco-israélienne, ancien président du comité direc-
teur des Bonds d’Israël (système de financement 
d’Israël par la diaspora), ancien président du comité 
français de By my Spirit, qui regroupe les séfarades 
du monde entier, il déclare : « J’interviens dans beau-
coup d’opérations pour la communauté. » Le 20 avril 
2002, il signera une tribune libre dans Le Monde sur 
les dérives sémantiques autour de l’antisémitisme : 
« Ne pas nommer l’antisémitisme, c’est l’accepter. » 
En 2006, il finance une campagne pour la paix 
conduite par une équipe de 40 Palestiniens et autant 
d’Israéliens. Lorsqu’il sera élevé au rang de com-
mandeur de la Légion d’honneur, il choisit pour lui 
remettre son nouveau ruban Ady Steg, président de 
l’Alliance israélite universelle.
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portrait
En 2004, il se voit décerner le Scopus Award de 
l’Université hébraïque de Jérusalem. En janvier 
2008, il recevra l’International Leadership Award 
2008 de la Ligue-Anti-Diffamation du B’naï 
B’rith en récompense de son « engagement en 
faveur de la tolérance et de la diversité ». C’était 
la quatrième fois seulement, en 90 ans d’exis-
tence, que l’ADL of BB attribuait cette presti-
gieuse distinction à un dirigeant non-américain. 
Abraham Foxman, président de l’ADL, décla-
rait : « Maurice a su mettre sa vision en pratique 
et faire de Publicis Groupe, non seulement un des 
grands groupes internationaux de la publicité et 
de communication, mais également un leader 
dans la promotion de la diversité et du respect de 
la culture et de l’identité. » Et Bernard-Henri 
Lévy, dans son discours d’ouverture, soulignait 
l’engagement de « Maurice » au Proche-Orient. 
« Il est un exemple pour tous. » dans son discours 
de remerciements, Maurice Lévy déclarait : 
« Nous avons intégré la diversité au cœur de 
notre politique de recrutement et de fidélisation 
de nos employés dans tout le groupe et dans le 
monde entier. “Viva la différence” est notre 
devise depuis longtemps. Nous allons poursuivre 
dans cette voie pour que tous nos collaborateurs 
[…] sachent combien la diversité est un principe 
fondamental de notre groupe (2). » La même 
année 2008, il finance le concert organisé au 
Trocadéro à l’occasion du 60e anniversaire de la 
création de l’Etat d’Israël.

Officiellement, il serait diplômé d’organisation 
d’une université du New-Jersey et titulaire d’un 
certificat d’informatique de l’American 
Management Association, mais même Capital 
n’a rien pu trouver. Il a débuté chez Bata au 
Maroc (1964-1966), avant de rejoindre la France, 
entrant dans le monde de la publicité, via l’agence 
Synergie de Claude Marti (l’homme qui façon-
nera l’image de François M itterrand), tra-
vaillant au service commercial puis à la direction 
de l’informatique, encore balbutiante.

Présenté par Claude Neuschwander à Marcel 
Bleustein-Blanchet (il a eu trois filles, Elisabeth, 
a épousé Robert Badinter, ministre socialiste de 
la Justice, président du Conseil constitutionnel, 
sénateur socialiste, etc., Marie-Françoise 
Rachline, décédée dont les héritiers sont Sophie 
Dulac et Nicolas Rachline, et Michèle Bleustein-
Blanchet. Les héritiers contrôlent 46 % du 
groupe), il intègre Publicis en mars 1971, comme 
responsable du service informatique. Il ne bou-
gera plus du groupe, devenant rapidement l’héri-
tier désigné de Marcel Bleustein-Blanchet (2) à la 
suite d’un épisode mille fois rapporté : ayant 
rapidement mis sur bande les données informa-
tiques de l’entreprise dans les sous-sols de l’im-
meuble, il les récupère lorsqu’un incendie se 
déclenche, le 27 septembre 1972, un an après son 
embauche, dans les locaux. Huit jours plus tard, 
Publicis refonctionne comme à l’accoutumé. 
Maurice Bleustein-Blanchet, qui le considère 
comme le sauveur de son entreprise, en fait alors 
son dauphin.

Secrétaire général de Publicis Conseil en 1973, il 
en devient PDG en 1981 et président du directoire 

de Publicis le 1er janvier 1988. En juin 2000, il 
rachète Saatchi & Saatchi, puis, en mars 2002, 
l’américain Bcom3, faisant alors de Publicis la 4e 
agence mondiale. Ce qui lui vauit d’être élu 
« homme de l’année 2002 » par Stratégies. 
Depuis la mort du fondateur, en 1996, l’agence 
est passée de 9 000 à 50 000 collaborateurs.

Politiquement, Maurice Lévy, dont le cœur 
penche à gauche (il a activement participé à mai 
68 alors qu’il travaillait déjà, cf Le Figaro 
Economie, 11 septembre 2006), tous comme les 
principaux actionnaires de Publicis (en particu-
lier Elisabeth et Robert Badinter), a toujours 
su garder la barque au centre. Son nom apparaî-
tra quand même parmi les personnalités d’ouver-
ture du centre-gauche mitterrandien (Le Monde, 
27 janvier 1990). Mais, en 2002, lors du second 
tour (qui opposa Jacques Chirac à Jean-Marie 
Le Pen), il se dira « choqué » que « les patrons 
ne s’expriment pas de manière plus claire » et 
estime que « le patronat devrait prendre une 
position très claire en appelant à voter Chirac » 
(LCI, 26 avril 2002).

En parallèle, il joue un rôle occulte important 
auprès du grand patronat. Le Nouvel économiste 
(21 avril 1995) citait ainsi Jérôme M onod, 
Michel D avid-Weill, Jean-Yves Haberer, 
Jean-Luc Lagardère, Louis Schweitzer. 
Depuis les années 1990, son nom est apparu, 
toujours en retrait, dans la quasi-totalité des 
grandes reprises ou restructurations d’entre-
prises françaises, européennes, voire internatio-
nales. « Ce fils de pub, devenu cortex d’une 
partie de l’intelligentsia patronale et médiatique 
est incontournable. A l’inverse d’un Claude 
Bébéar qui place ses hommes à la tête de nom-
breuses entreprises, Maurice Lévy assume son 
statut d’homme de l’ombre tout en jouant son 
rôle de président du directoire (Le Nouvel éco-
nomiste, 17 octobre 2003). » Il est avant tout 
non un « pubeux » mais un lobbyiste acharné 
dont les intérêts relationnels rejoignent presque 
toujours ceux de son portefeuille publicitaire. 
Une espèce de communicant, porte-parole d’un 
capitalisme moderne guidant ses clients sur la 
voie d’une mondialisation heureuse. Il signera 
d’ailleurs un article dans Le Monde (18 février 
2004), où il appelait les patronats à « l’opti-
misme pour stimuler la demande et réveiller le 
désir »… Lobbyiste acharné, Libération (11 
septembre 2010) note qu’il « est un homme de 
réseaux qui apprécie les puissants, côtoie les 
plus grands […] Au Forum de Davos, on dit 
qu’il est chez lui. Ses adversaires persiflent 
qu’il y fait son marché. » De même Capital 
(novembre 2005) précise : « Lévy est un 
homme de réseaux, qu’il cultive avec un sens 
aigu du petit mot manuscrit (il en expédie tous 
les jours) et du dîner entre amis, aux frontières 
du business et de la politique. Quand Delanoë 
devint maire de Paris, il s’empressa de lui orga-
niser des déjeuners patronaux. Ce qui lui per-
met de récupérer plus facilement les budgets 
communication des ministères. S’ajoutent ses 
relais dans la presse. Il est presque chez lui au 
Monde : Publicis gère la régie pub du quotidien 

et lui a plusieurs fois apporté son soutien finan-
cier. » Publicis détient aussi la moitié de la régie 
publicitaire de Libération.

C’est encore avec le millionnaire socialiste 
Dominique Strauss-Kahn qu’il lancera le pre-
mier lobby de gauche draguant ouvertement le 
patronat, le Cercle de l’Industrie. En février 2010, 
il succéda à Jean-Martin Folz, l’ancien patron de 
PSA-Peugeot, à la présidence de l’Association 
française des entreprises privées, qui regroupe les 
principales sociétés du CAC 40. Un lobby plus 
qu’efficace fondé par le très droitier Ambroise 
Roux. Il a vivement démenti (Le Nouvel observa-
teur, mai 2001) être franc-maçon.

A la tête de la troisième agence mondiale de 
publicité, il figure aussi parmi les principaux 
réseaux mondialistes et d’influence internatio-
nale : membre du conseil de la fondation du 
Forum économique mondial (dit Forum de 
Davos) et de la Commission trilatérale.

Actionnaire de Publicis, via sa société Maurice 
Lévy Management et Salariés, Maurice Lévy 
disposait d’une fortune évaluée, en 2009, à 108 
millions d’euros (231e fortune de France) et a 
perçu 3,6 millions d’euros en 2008, ce qui en 
faisait alors le troisième patron le mieux payé 
de France. Il a repoussé à deux reprises son 
départ à la retraite. Son contrat indique, qu’à 
son départ, il touchera une somme colossale 
tournant aux alentours de 20 millions d’euros 
(Challenges indiquait 16,7 millions d’euros s’il 
était parti en 2010).

1. « Son père, professeur de philosophie, 
condamné à mort par le régime franquiste avait 
fui l’Espagne pour Perpignan. Quand l’Alle-
magne envahit la France, les époux Lévy s’instal-
lèrent au Maroc (Actualité juive, 31 janvier 
2008). » Capital (novembre 2005) évoque le père 
« instituteur et combattant antifranquiste ».

2. Sur Marcel Bleustein-Blanchet, cf 
Dictionnaire de la politique française et 
Dictionnaire des dynasties bourgeoises et du 
monde des affaires d’Henry Coston. « Il faudrait 
un Balzac pour retracer la prodigieuse ascension 
de ce benjamin d’une famille de neuf enfants à 
qui papa Bleustein, pittoresque marchand de 
meubles du boulevard Magenta, laissa la bride 
sur le cou dès l’âge de vingt ans. » Marcel 
Bleustein a obtenu d’accoler à son nom Blanchet, 
son pseudonyme des Forces françaises navales 
libres, par décret du 2 septembre 1954.

3. Une diversité bien comprise puisque le succes-
seur de Marcel Bleustein-Blanchet fut Maurice 
Lévy et que le dauphin désigné de ce dernier est 
Jean-Yves Naouri. Comme l’indiquait Le Figaro 
(2 juin 2010), « Jean-Yves Naouri jouit d’une 
complicité unique avec Maurice Lévy, qui l’a 
toujours assuré de son soutien. » Le n°3 de 
Publicis, président de Publicis Conseil, est 
Arthur Sadoun. En juin 2010, l’Américain 
David Kenny, qui dirigeait la branche médias et 
marketing du groupe, a démissionné lorsqu’il a 
appris que Lévy lui avait préféré Naouri.



Faits & Documents

politique

Page 315 au 30 septembre 2010

® En juillet dernier, le général Vincent 
Desportes, directeur du prestigieux Collège inte-
rarmées de défense, avait exprimé, dans un entre-
tien au Monde, ses vifs doutes sur la justesse de 
la stratégie alliée en Afghanistan. Ses déclara-
tions, pourtant de bon sens, lui avaient alors 
valu de nombreuses menaces de sanction de la part 
de la hiérarchie militaire, lesquelles s’étaient 
finalement réduites à une « réprimande » du 
ministre de la Défense Hervé Morin. En réalité, 
cette décision se doublait de l’assurance, pour 
le général, d’une carrière désormais totalement 
bloquée. Il vient donc de quitter ses fonctions 
pour devenir conseiller spécial du président de 
Panhard General Defense.

® Membre du collège de la Haute autorité de 
lutte contre les discriminations et pour l’éga-
lité, Cécile Petit en devient vice-présidente. 
Dans le passé, cet avocat général à la Cour de 
cassation a dirigé le Service de la protection 
judiciaire de la jeunesse du ministère de la 
Justice, une division utilisée à de nombreuses 
reprises pour poursuivre les revues et écrits 
révisionnistes.

& Aubry arrosée. Depuis plusieurs mois, Me 
Jean-Louis Brochen, le second mari de Martine 
Aubry, première secrétaire du Parti socialiste, 
fait l’objet d’une campagne de critiques pour ses 
liens réels ou supposés avec les islamistes de la 
région lilloise (il a notamment défendu 17 
lycéennes voilées exclues du lycée Faidherbe de 
Lille et un terroriste islamiste ayant braqué un 
supermarché). Ces rumeurs risquant de porter 
atteinte à la crédibilité présidentielle de son 
épouse, il a été vivement poussé à réagir, don-
nant un entretien hagiographique au site proche 
du PS nonfiction.fr, animé par Frédéric Martel, 
ancien conseiller de son épouse au ministère du 
Travail. Pur hasard, des pans entiers de cet 
entretien se retrouvaient peu après dans le por-
trait de « Monsieur Aubry » sur Wikipedia et la 
photo de Me Brochen était insérée par Aziz 
Ridouan, un des cofondateurs de nonfiction. La 
ficelle était tellement grosse que Wikipedia a 
décidé de revenir à la version antérieure…

® La gestion de Louis Schweitzer, ancien prési-
dent de la Haute autorité de lutte contre les 
discriminations et pour l’égalité (Halde), est 
éreintée dans un rapport confidentiel de la Cour 
des comptes rendu public par l’hebdomadaire 
Marianne. Ses auteurs relèvent une « absence de 
contrôle », des « marchés à la limite de la léga-
lité », « une opacité dans les opérations finan-
cières », etc. La communication à elle seule a 
coûté 6,2 millions d’euros entre 2005 et 2009, 
les principaux bénéficiaires étant l’obscure 
association Civisme et démocratie (regroupement 
d’une douzaine d’associations qui a touché la 
bagatelle de 3,2 millions d’euros de 2006 à 208) 
et les agence Publicis et TBWA, tous retenus sans 
mise en concurrence préalable. À lui seul, le 
loyer du siège (2 304 m2) revient à 1,8 million 
d’euros, soit 795 euros le m2 annuel. 
Multimillionnaire, l’ancien PDG de Renault s’at-
tribuait à lui seul 75 000 euros par an, plus les 
frais de représentation bien évidemment.

® Présidé par Mohamed Moussaoui, le Conseil 
français du culte musulman est en train de deve-
nir le « Crif des islamistes » français. Lors de 
son dîner annuel de gala, le 7 septembre, jour de 
clôture du « jeûne » (il ne s’agit pas en réalité 
d’un jeûne mais d’une interdiction de manger et 
de boire entre le lever et le coucher de la lune), 
au Pavillon Dauphine, se pressait le gratin des 
pouvoirs publics et de la politique. Étaient 
notamment présents Jean-Paul Huchon, président PS 
du conseil régional d’Ile-de-France, Brice 
Hortefeux, ministre de l’Intérieur, le ministre 
de l’Immigration Eric Besson, la secrétaire 
d’État à la Politique de la ville Fadela Amara, 
la secrétaire d’État à la Famille et à la 
Solidarité Nadine Morano, Claude Bartolone, pré-
sident PS du conseil général de Seine-Saint-
Denis, plusieurs préfets dont Michel Gaudin, pré-
fet de police de Paris, le vice-président du 
Conseil d’État, Mgr André Vingt-Trois, le pasteur 
Claude Baty, président de la Fédération protes-
tante de France, mais aussi les éminences de la 
communauté israélite (présidents du Fonds social 
juif unifié, du Crif, du Consistoire central, les 
Grands Rabbins de France et de Paris).

® Plusieurs abonnés nous ont interrogé sur 
l’orientation de Riposte laïque, association créée 
en 2007 et coorganisatrice des « apéros-saucis-
son », auxquels assistent de nombreux militants 
nationalistes. Son principal animateur, Pierre 
Cassen, 57 ans, a milité au Parti comuniste puis, 
à partir de 1979, à la Ligue communiste révolu-
tionnaire. Il a également été délégué syndical du 
Livre CGT et a multiplié les actions anti-Front 
national. Tout en demeurant à gauche, il rompt 
vers 2004 sur la question de l’islamisation, 
rejoignant l’Union des familles laïques (très 
proche du Grand Orient de France) et le journal 
Respublica. A ses côtés, les principales person-
nalités sont Anne Zelensky, présidente de la Ligue 
du droit des femmes et féministe de tous les com-
bats depuis 40 ans (elle était considérée comme 
l’alter ego de Simone de Beauvoir) et Christine 
Tasin, féministe, ancienne du Parti socialiste, du 
parti chevènementiste (MRC) puis de Debout la 
République. On trouve aussi Alain Rubin, ancien 
cadre du Parti des travailleurs (trotskystes lam-
bertistes), Brigitte Bré Bayle, ancien responsable 
des verts (candidate aux élections législatives), 
Robert Albarèdes, ancien maire communiste, 
Gabrielle Desarbres, ancienne militante de la LCR 
et de SOS Racisme, Roger Heurtebise, ancien cadre 
du Parti socialiste, etc.

® L’Association nationale pour la protection de 
la mémoire des victimes de l’OAS fait pression 
sur la Poste pour que cette dernière revoit son 
système « Mon timbre à moi », qui permet d’impri-
mer des vignettes légales avec la photo de son 
choix. En effet, une association de défense des 
détenus et condamnés politiques de l’Algérie 
française a osé imprimer des timbres avec la 
représentation des monuments qu’elle a fait éri-
ger dans plusieurs communes françaises… Pour en 
obtenir l’interdiction, cette association en 
appelle au danger que représenteraient les 
« anciens activistes de l’OAS ».
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En hausse
En baisse

n Paul-Eric Blanrue. Journaliste 
et écrivain à succès, l’auteur du 
controversé Sarközy, Israël et les 
Juifs, lance une pétition en ligne 
en faveur de l’abolition de la loi 
Gayssot (http://abrogeonslaloi-
gayssot.blogspot.com) et de la 
libération du révisionniste 
Vincent Reynouard. Cette péti-
tion a déjà été signée par un grand 
nombre d’esprits libres, d’univer-
sitaires et d’intellectuels, comme 
le philosophe belge Jean Bricmont 
ou l’ancien rédacteur en chef 
adjoint de Paris Match Chris 
Lafaille. Sans signer directement 
la pétition, le plus célèbre intel-
lectuel américain, le linguiste 
Noam Chomsky a décidé de lui 
apporter son soutien : « Je consi-
dère la loi Gayssot comme com-
plètement illégitime et en contra-
diction avec les principes d’une 
société libre, tels qu’ils ont été 
compris depuis les Lumières. »

n Eric Besson. En dépit de ses 
rodomontades sur son action 
contre les Manouches, Tziganes et 
autres Romanichels, le ministre de 
l’Immigration a présenté, le 8 sep-
tembre, un bilan catastrophique de 
la politique d’expulsion des immi-
grés clandestins. Devant l’Assem-
blée nationale, il a dû reconnaître 
que « le taux d’échec des déci-
sions d’éloignement dépasse 
75 %. » Sur 96109 ressortissants 
étrangers en situation irrégulière 
interpellés en 2009 (ce qui donne 
une idée du nombre total de clan-
destins !), 85101 ont fait l’objet 
d’une décision d’éloignement. 
mais 29 288 seulement ont été 
effectivement reconduits dans leur 
pays d’origine. 8 268 l’ont fait de 
manière volontaire et 21020 l’ont 
fait contraints et forcés. Une sous-
traction montre donc que 66821 
immigrés clandestins sont donc 
demeurés en France.

® Avec l’affaiblissement de Nicolas Sarközy, la 
« chiraquie » revient en force. François Baroin, 
quasi-fils adoptif de Jacques Chirac, vient 
d’écorner une nouvelle fois le maintien du bou-
clier fiscal, et de cosigner, avec Christian 
Jacob, Bruno Le Maire et Jean-François Copé, une 
retentissante tribune dans Le Figaro. Ce texte, 
censé fournir les clés de la victoire à l’UMP en 
2012, explique, en gros, que l’actuel président 
de la République a tout faux (il faut de vrais 
ministres et un gouvernement resserré, que le pré-
sident de la République prenne de la hauteur, 
etc.) et que Jean-François Copé serait la personne 
idoine pour remplacer Xavier Bertrand à la tête 
de l’UMP. Pur hasard évidemment, Alain Juppé a 
tenu à indiquer qu’il aurait pu signer ce texte…

® Le ministre de l’Intérieur Brice Hortefeux, 
qui a compris qu’il n’arriverait jamais à 
reprendre Clermont-Ferrand à la gauche, s’inté-
resse de plus en plus à Vichy, actuellement admi-
nistrée par l’ex-secrétaire d’État léotardien 
Claude Malhuret. Il pourrait, dès 2012, se pré-
senter dans la 4e circonscription de l’Allier, 
actuellement détenue par le radical de gauche 
Gérard Charasse.

® Maxime Tandonnet est dans le collimateur de 
la gauche. A la fois conseiller pour l’immigra-
tion et la sécurité à l’Élysée, c’est lui qui a 
rédigé l’essentiel des discours de Nicolas 
Sarközy sur ces thèmes. En 2006, il a signé, chez 
Flammarion, Immigration, sortir du chaos, où il 
évoquait déjà « la disparition de l’Europe, sub-
mergée par une déferlante humaine » et « la haine 
de soi, ou la honte d’être français (qui) imprègne 
la sensibilité d’une partie de l’élite vis-à-vis 
de la question de l’immigration ».

® Dans un texte diffusé largement sur internet 
(notamment sur novopress) et très commenté, 
Fabrice Robert, porte-parole du Bloc identitaire, 
revient très longuement sur son itinéraire poli-
tique. Il écrit notamment : « Aujourd’hui, je ne 
suis plus nationaliste mais identitaire. Au 
nationalisme, idéologie de la nation, je préfère 
le patriotisme, attachement charnel à ma terre 
[…] Aujourd’hui, je ne suis plus révisionniste. Et 
je refuse toute logique complotiste, basée sur 
une vision paranoïaque de la marche du monde. »

® La récente nomination par David Rachline, 
coordinateur national du Front national de la jeu-
nesse, d’une toute nouvelle adhérente, Venussia 
Myrtil, à la tête du FNJ des Yvelines a suscité 
tant de remous qu’elle a été finalement nommée au 
poste de secrétaire départementale adjointe du FNJ 
(en charge de la communication). Il faut dire que 
le parcours de cette jeune française noire de 20 
ans, qui a participé à l’« apéro-saucisson » en 
juin dernier, ne manque pas d’intérêt (et a donc 
suscité l’intérêt des médias) : elle militait 
jusqu’à ses derniers mois au Nouveau Parti anti-
capitaliste, est favorable à l’avortement et au 
mariage homosexuel (comme l’indique son profil sur 
Facebook). Ses chanteurs préférés sont Bob Marley, 
Manu Chao ou encore Ska-P. Elle entend être can-
didate FN aux élections législatives de 2014.

& Les affaires ont l’air de ne pas trop mal 
aller pour Olivier Sarközy, 39 ans, demi-frère du 
président de la République. Installé à New York, 
il vient de mettre en vente son appartement 
(situé dans le très chic Upper East Side) de 790 
mètres carrés sur 4 étages, plus deux terrasses, 
pour la bagatelle de 10,5 millions de dollars. 
Sur le site internet www.frenchmorning.com, on 
peut le visiter et apercevoir au passage divers 
tableaux, qui ne sont pas à vendre, qui valent 
chacun plusieurs millions de dollars (notamment 
des Jean-Michel Basquiat).

® Le Secrétariat général de l’enseignement 
catholique, qui gère l’essentiel des écoles pri-
vées sous contrat, vient de publier un gros docu-
ment sur Les Musulmans dans l’enseignement catho-
lique, qui se fonde sur une enquête de deux ans 
conduite en liaison avec le Service pour les 
relations avec l’islam de la Conférence des 
évêques de France. Le constat, même si ses 
auteurs n’y trouvent rien que de très normal, est 
effarant : certaines écoles théoriquement catho-
liques comprennent jusqu’à 70 % d’élèves musul-
mans. Dans certaines écoles, la direction a 
octroyé des salles exclusivement réservées aux 
cinq prières musulmanes quotidiennes, avec inter-
vention d’imams extérieurs à l’établissement. 
Dans d’autres établissements, les élèves refusent 
de répondre aux enseignants s’il s’agit de 
femmes. La direction nomme alors des « média-
teurs » musulmans, etc.

® La campagne de Marine Le Pen, dans la joute 
qui l’oppose à Bruno Gollnisch pour la présidence 
du Front national, est dirigée par Dominique 
Martin, conseiller régional de Haute-Savoie, qui 
était le directeur de campagne de… Bruno Gollnisch 
aux élections régionales de 2010.
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® Une première surprise s’était produite lors du 
vote sur le rapport moral : ce rapport annuel avait 
été rejeté par une courte majorité (50,5 %) des 1 
200 délégués des loges (qui représenteraient envi-
ron 50 000 maçons adogmatiques). Ultime humilia-
tion, le programme du Conseil de l’Ordre avait été 
censuré à nouveau par une majorité de délégués.

® Or, ce programme prévoyait d’inscrire la mas-
culinité dans les statuts du GODF. Du coup, le 
GODF devient officiellement mixte, deux votes 
(favorables à 51,5 %) confirmant le changement de 
nature : l’un accorde aux loges d’initier des 
femmes, l’autre autorise les loges à recevoir des 
candidatures féminines et des affiliations de 
sœurs venant d’autres obédiences. A remarquer 
l’énorme évolution des frères : en 2009, ils 
avaient rejeté la mixité à 56 % (mais la décision 
avait été cassée, pour vice de forme, en novembre 
et la Cour suprême de justice maçonnique avait 
confirmé la possible initiation de femmes, aucun 
texte du règlement intérieur et des statuts ne 
portant sur la « masculinité » de l’obédience. Il 
s’agit en réalité d’un artifice puisque les sta-
tuts indiquent clairement que les loges ne doi-
vent admettre que des « hommes libres et de 
bonnes mœurs »…). D’ores et déjà, 6 femmes ont 
été initiées et 56 demandes d’admission sont à 
l’étude. On s’achemine donc, à la fois vers un 
départ de frères refusant la féminisation du GODF 
vers la Grande Loge de France et d’autre part à 
la création d’une confédération de loges pouvant 
être masculines, soit féminines, soit mixtes.

® En réalité, le GODF s’ouvre à toutes les 
déviances possibles puisque l’article adopté pré-
cise que « ne peut plus être refusé qui que ce 
soit dans l’obédience pour quelque discrimination 
que ce soit y compris de sexe ». Il s’agit d’une 
nouvelle hypocrisie puisque l’article du règle-
ment interdisant l’initiation (et prévoyant l’ex-
clusion) de frères se retrouvant dans les idées 
du Front national n’a pas été supprimé. En 
revanche, les bisexuel(le)s et autres 
transsexuel(le)s peuvent être initié(e)s. Le GODF 
compte d’ailleurs déjà une transsexuelle, Olivia 
Chaumont, depuis le 21 janvier 2010.

® Autre conséquence, la disparition à terme des 
petites obédiences mixtes comme la Grande Loge 
mixte de France et la Grande Loge mixte univer-
selle, le GODF devenant de facto un concurrent 
dangereux. Sera également lourdement touchée la 
Grande Loge féminine de France, pourtant liée, 
depuis 1982, par un accord avec le GODF où cette 
obédience s’interdisait expressément la création 
de loges féminines (la mixité n’était même pas 
envisagée…). Un quart des sœurs travaillent au 
Rite français, ce qui risque d’entraîner de 
rapides transferts vers le GODF). Par ailleurs, 
depuis le 18 juin, le Grand Chapitre général du 
Rite français (qui gère les hauts grades du Rite 
français au sein du GODF), dirigé par Jacques-
Georges Plumet, Jean Xech, Gérard Marsaly, Jean-
Claude Porset et Jean-Pierre Catala, avait anti-
cipé cette décision, autorisant désormais la 
création de « Souverains chapitres mixtes ou 
féminins ».

® Lors du convent du Grand Orient de France à 
Vichy, Guy Arcizet, à la surprise générale, a été 
élu Grand Maître, en remplacement de Pierre 
Lambicchi, même si le bilan de ce dernier appa-
raissait comme médiocre, ayant manqué d’initia-
tive et de charisme (et ayant refusé de trancher 
sur la question de la féminisation du GODF). Né 
le 23 juin 1939 à Paris, Arcizet, ancien externe 
des hôpitaux de Paris et ancien médecin généra-
liste à Bagnolet (Seine-Saint-Denis), où il a 
exercé de 1968 à 2005 (il est aujourd’hui à la 
retraite), a été initié en 1986, avant d’être 
successivement président du Congrès des loges 
d’Ile-de-France, conseiller de l’Ordre, Grand 
Secrétaire aux affaires intérieures du GODF. 
Membre du Parti socialiste et connu pour sa 
« fibre sociale », il redonne un « coup de 
barre » (même si Lambicchi, souvent perçu comme 
sarközyste, appartenait également au Parti socia-
liste). De piètre envergure, il apparaît déjà 
comme un grand Maître de transition.

® Election à la surprise générale, car, outre 
Arcizet, deux autres candidats étaient en lice : 
Jean-Paul Bouche, un avocat toulousain soutenu par 
le Grand Maître sortant Pierre Lambicchi (le matin 
même, il assurait qu’il serait élu dès le premier 
tour…) et par Alain Bauer. Né en 1956 à Toulouse, 
ce spécialiste du droit des sociétés et de droit 
économique, est le président fondateur de l’asso-
ciation Laïcité 2005. Entré en loge en 1984, il a 
notamment été Grand Orateur et Premier Grand-
Maître adjoint du GODF. Puis Claude Vaillant, un 
avocat international, parisien, spécialiste de 
droit immobilier, de la publicité et de la commu-
nication et du droit danois. Né en 1948 et initié 
en 1975, cet ex-rocardien est demeuré proche 
d’Alain Bauer et de Jacques Séguéla. Comme l’écri-
vait Le Nouvel observateur (19 août), « il a des 
ambitions, des projets à la pelle et un carnet 
d’adresses long comme le bras. C’est contre ce 
candidat centriste que les équipes Lambicchi 
concentrent leurs discrètes attaques sur le thème 
classique de son supposé train de vie. ».

® Pourtant, dès le premier tour de scrutin, 
Arcizet est arrivé en tête avec 17 voix, contre 
13 à Bouche et 5 à Vaillant. Au second tour, 
Arcizet n’a obtenu qu’une très courte majorité, 
18 voix contre 17 pour Bouche. Ce dernier, qui 
est radical de gauche (ce qui ne l’empêche pas de 
soutenir la droite locale au coup par coup), 
avait passé un accord avec Lambicchi : il s’était 
retiré in extremis l’année dernière, permettant 
ainsi son élection et ce dernier devait lui 
rendre la pareille cette année.

® Cette majorité d’une seule voix risque de 
rendre difficile son vénéralat. Entré il y un an 
au Conseil de l’Ordre, il peut effectuer un man-
dat de deux ans, contrairement à Bouche à qui il 
ne restait qu’une seule année (au bout de trois 
ans au Conseil de l’Ordre, les membres ne peuvent 
se représenter pendant un an minimum). A remar-
quer que les trois candidats étaient tous issus 
du Rite écossais ancien et accepté (REAA) ce qui 
est une anomalie au GODF où une majorité des 
loges travaillent au Rite français.

LOBBIES
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enquete

Comme nous l’indiquions dans notre précédent numéro, Quick, comme 
nombre d’autres grandes marques de distribution, propose désormais des 
« produits halal », le « marché » apparaissant comme « porteur » selon le 
jargon des économistes libéraux. Mais le cas de Quick est plus particu-
lier : la chaîne renforce la discrimination à l’égard des Français de souche 
en ne proposant, non pas des produits classiques et des produits religieux 
(en l’occurrence halals), comme le fait par exemple Carrefour, mais 
exclusivement des produits religieux (halals). Produits religieux puisque 
ne sont favorisés que les pratiquants religieux (en l’occurrence musul-
mans) et défavorisés, dans leur accès à un choix « normal » ou plus vaste, 
tous ceux qui ne se considèrent pas concernés par la nourriture religieuse 
musulmane (par exemple nombre de Maghrébins sont purement laïcs et 
parfois même chrétiens). Nous avons pu nous procurer le dossier de 
presse de Quick. Il est accablant, quant aux visées poursuivies. Ses visées 
sont purement commerciales et financières. À l’image de la fameuse 
phrase de Lénine à propos des capitalistes : « Ils nous vendront la corde 
pour les pendre. ». D’ailleurs, comme le dit dans une belle inconscience, 
Jacques-Edouard C harret (pourtant passé par les frères maristes), 
directeur financier de Quick, « le juge de paix, c’est le client. » On y 
apprend que toute l’opération a été menée quasi scientifiquement

Elle s’est d’abord déroulée de juillet à novembre 2009 dans trois Quick 
(Toulouse-Mirail, Marseille route de Lyon et centre commercial Le 
Merlan), puis de fin novembre 2009 à fin mai 2010 dans cinq de plus 
(Argenteuil, Garges-lès-Gonesse, Mantes-Buchelay, Roubaix, 
Villeurbanne). L’unique allusion religieuse qui apparaît dans le document 
de huit pages est la ligne consacrée à la fréquentation « avant, pendant et 
après la période du Ramadan ».
Ensuite, « les objectifs du test étaient d’évaluer l’intérêt commercial dans 
le temps » (il a été positif) et « la faisabilité technique au regard des stan-
dards (sic) de construction et d’exploitation d’un restaurant Quick. C’est-
à-dire évaluer la possibilité de proposer en parallèle une double offre 
complète… » Un mensonge éhonté puisqu’il n’était proposé aucune offre 
de viande non halal. Donc l’essentiel de la carte traditionnelle des Quick.
C’est ce que l’on voit à la lecture du passage suivant, définissant ce que 

Quick appelle pudiquement « l’adaptation d’une partie de la carte des 
restaurants ». Il s’agit d’une véritable plaisanterie : « la carte proposée 
était majoritairement celle proposée dans l’ensemble des autres restau-
rants Quick, notamment dans les recettes. » Si tel avait été le cas, pour-
quoi alors innover ? On apprend que toutes les viandes sont halal, la 
question du porc est soigneusement gommée et passée sous silence, avec 
une simple allusion au « bacon » et aux bonbons à la « gélatine de porc ». 
Et Quick assure que ses restaurants ont « continué à vendre les autres 
produits de sa carte », comme si les clients venaient dans ce que certains 
appellent les « fast-food » (et qui ne sont, par néologisme, que des 
« néfastes food ») pour manger des crudités ou du poisson…

Aucune publicité spéci-
fique n’a été faite (il faut 
dire que la presse s’en 
était chargée et qu’il 
s’agissait d’un test). Une 
affiche évidemment abs-
conse pour le Français 
moyen se trouvait à l’en-
trée des succursales 
halal : « Dans ce restau-
rant, les viandes propo-
sées sont certifiées halal, 
avec la garantie des ins-
tances compétentes dépo-
sitaires de cet agrément. » 
Seuls les religieux pou-
vaient comprendre qu’ils 
pouvaient demander à 
examiner les certifica-
tions d’abattage rituélique 
(égorgement en direction 
de La Mecque et bénédic-

Le marché hallal en France : l’exemple de Quick (1)

F&D en avait parlé en son temps : en juillet 2009, la chaîne de restauration rapide Quick testait dans huit succursales 
(nous ne dirons pas « restaurant ») une gamme de produits halal. Toute autre viande était bannie et les éventuels 
clients devaient se rabattre sur les crudités ou du poisson. Cette expérience, mais il s’agissait en réalité d’un test, a 
été étendue à 14 nouvelles succursales. Soit 22 sur les 366 du réseau Quick en France. À noter qu’il ne s’agit plus 
d’une expérience mais d’une décision définitive : « Le test ayant confirmé l’intérêt commercial de proposer cette 
gamme, l’introduction d’une gamme de produits à base de viande certifiée halal est pérennisée (1) dans les 8 res-
taurants du test et étendue à 14 nouveaux restaurants. » À aucun moment, le côté civilisationnel, culturel, éthique 
de cette décision n’est abordé : c’est l’unique rentabilité financière qui intervient dans les décisions de Quick. Un 
parfait exemple de la perversité du mondialisme. Une attitude de pur dhimmi, les minoritaires dans l’islam.

1 - La chaîne Quick est incapable de manier correctement le français. Originellement, « pérenne » veut dire « qui dure un an ».



Faits & Documents Page 715 au 30 septembre 2010

enquete/politique
® Benjamin Lancar, ambitieux président des 
Jeunesses populaires, le mouvement des jeunes de 
l’UMP (il vient d’être réélu pour un second man-
dat), évoque pour la première fois sa judaïté 
lors d’un entretien à Actualité juive (8 sep-
tembre 2010). On y apprend qu’il est séfarade, 
étant d’origine juive tunisienne (« tune ») par 
son père et juive algérienne par sa mère. Un de 
ses grands-pères a participé à la campagne d’Ita-
lie. Les deux branches familiales sont arrivées 
en France métropolitaine en 1956 et 1961. « Je 
suis né dans une famille juive dans laquelle 
l’amour de la France est une règle d’or. » 
Croyant, il a participé aux activité des mouve-
ments de jeunesse juive, étant notamment moniteur 
dans la colonie juive, Moadon Loisirs.

® Boboïtude embourgeoisée. Le ministre des 
Affaires étrangères Bernard Kouchner, 70 ans, 
divorcé, a l’intention d’épouser à Rome (à Paris, 
cela ferait sans doute trop « peuple »…) sa com-
pagne Christine Ockrent, 66 ans, directrice géné-
rale de l’audiovisuel extérieur français, égale-
ment divorcée.

® Conseiller social de Nicolas Sarközy (après 
avoir été celui de Jacques Chirac ou Raymond 
Barre) et véritable ministre des Affaires sociales 
(son pouvoir est encore beaucoup plus large), 
Raymond Soubie quittera l’Elysée après le règle-
ment de la réforme des retraites. Il pourrait 
alors se lancer dans l’activité de conseil, soit 
prendre la tête du groupe de presse spécialisé 
AEF, dont sa femme, Danielle Deruy, assure la 
direction.

® L’Élysée, à commencer par Nicolas Sarközy, 
s’inquiète de la prochaine sortie, chez Flammarion, 
d’une biographie critique de Carla Bruni signée 
par Besma Lahouri, une journaliste de L’Express 
Magazine qui a déjà signé Zinedine Zidane, 
Révélations sur le plus grand joueur du monde. Il 
s’agirait d’une succession de révélations crous-
tillantes sur la vie sexuelle passée de la pre-
mière dame de France.

® Précisions sur Yasmine Tordjman, prochaine 
épouse du ministre de l’Immigration Eric Besson, 
dont la date de mariage a été finalement repous-
sée après avoir été ébruitée dans les médias (F&D 
300) : la nièce du richissime producteur de 
cinéma Tarak Ben Ammar est étudiante à l’Ecole 
supérieure des arts appliqués Duperré.

&  À la suite de la campagne de haine provoquée 
par l’émission Les Infiltrés, le collège (hors-
contrat) Don Bosco-Saint Projet de Bordeaux n’a 
pas rouvert ses portes à la rentrée. Les parents 
se sont vus imposer par le rectorat d’inscrire 
leurs enfants dans d’autres écoles sous la menace 
de poursuites judiciaires allant jusqu’à six mois 
de prison et 7 500 euros d’amende. En revanche, 
l’école Saint Projet, qui a déjà été longuement 
inspectée deux fois en 2010 (26 mars et 7 mai) a 
pu se maintenir, les inspecteurs, malgré leurs 
espoirs, n’ayant pu trouver matière à fermeture. 
Mais des contrôles « renforcés et inopinés » 
seront effectués dans l’établissement tout au 
long de l’année.

tion rituelle par un religieux islamiste adhoc), avec versement d’une taxe 
spéciale, comme celui reproduit ici.

C’est ensuite la gargarisation de la direction de Quick, une espèce d’au-
tocongratulation où tout le monde il est beau, il est gentil : « l’innovation 
a toujours été le moteur de Quick », « capacité à ajuster sa stratégie com-
merciale avec réactivité et pertinence », « haut niveau d’innovation et de 
qualité », « source de croissance intéressante », etc. Pour un peu, on en 
finirait par croire que Quick s’est transformé en La Tour d’argent et que 
derrière les fourneaux c’est Bocuse qui est aux commandes.

On apprend ensuite que « les clients ne souhaitant pas consommer de 
produits à base de viande halal n’ont pas montré la moindre désaffection 
pour leur restaurant habituel et sont restés fidèles à l’enseigne soit par 
indifférence, soit grâce à la diversité de l’offre ». En réalité, cela reste à 
prouver car aucun chiffre n’est donné quant à la vente de produits non 
halal (poisson, salades, frites essentiellement).

À la suite de quoi, « le test ayant confirmé l’intérêt commercial de pro-
poser cette gamme, l’introduction d’une gamme de produits à base de 
viande certifiée halal » (NDA : en réalité, le remplacement de la viande 
normale par une viande religieuse musulmane) est pérennisée dans les 8 
restaurants du test et est étendue à 14 nouveaux restaurants. Sont concer-
nés Chelles, Creil-Nogent, Créteil-Pompadour, Dammarie-lès-Lys, 
Fleury-Mérogis, Kingersheim, La Courneuve, Montreuil, Reims, Rosny, 
Saint-Ouen, Strasbourg-Hautepierre, Sevran, Villeneuve-Saint-Georges. 
Mais le meilleur reste pour la fin : sans doute saisi de requêtes et de pro-
testations, Quick n’envisage absolument pas d’offrir des viandes nor-
males aux côtés des viandes religieuses musulmanes. Nous reproduisons 
ici le texte entier, tant sa lecture est hallucinante, du type « lors des 
périodes de rush […] l’erreur de manipulation est possible malgré la 
formation et la compétence des équipes ». Tout juste est-il concédé, cer-
tainement pour éviter les procès, qu’un burger spécifique sera proposé (il 
sera exclusivement réchauffé et pas préparé sur place).
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Étranger
® Le Wall Street Journal vient de publier un 
article alarmant sur la démographie italienne : 
depuis 1994, le nombre de décès dépasse celui des 
naissances. Avec une moyenne de 1,3 enfant par 
femme, l’Italie est l’un des pays au taux de 
fécondité le plus bas au monde. Si la situation 
ne change pas, les Italiens de souche ne seront 
plus que 10 millions à la fin du siècle, un 
sixième de sa population actuelle. 22 % des 
Italiens sont déjà à la retraite, l’un des taux 
les plus élevés au monde, et le pays y consacre 
15 % de son PIB. En 2050, 60 % des Italiens n’auront 
ni frère, ni sœur, ni cousin, ni tante, ni oncle. 
« Au XIVe siècle, la peste a emporté 80 % de la 
population italienne. Aujourd’hui, les Italiens 
ont choisi de disparaître » indique le quotidien.

® « Les Américains et les Occidentaux sont 
affectés par une superstition nouvellement appa-
rue qu’est l’Holocauste. La vérité concernant 
l’Holocauste n’est pas claire. Et lorsque des 
chercheurs veulent déterminer si (cet événement) 
est véridique ou si les Juifs l’ont inventé pour 
se poser en victimes, ils sont emprisonnés 
(source AFP) » a déclaré l’ayatollah iranien 
Makarem-Chirazi, à la suite de l’emprisonnement 
du révisionniste Vincent Reynouard (cf F&D 300).

® Un sondage conduit en Roumanie indique que 59 % 
des Roumains « souffrent à cause de la ressem-
blance des mots “Roumain” et “Rom” ». 38 % des 
Roumains estiment que le retour des Roms de 
France « représente un danger pour leur sécurité 
ainsi que pour leur famille ».

& Ancien animateur de Solidarnosc puis prési-
dent de la République polonaise, Lech Walesa 
s’est prononcé, sans aucune équivoque, en faveur 
de l’entrée de la Turquie dans l’Union euro-
péenne : « Il n’y a pas d’Europe sans Turquie. »

® Avec 2,4 millions de ressortissants, les Turcs 
représenteraient le plus grand groupe de population 
étrangère établi dans l’Union européenne, suivis 
par 2 millions de Roumains, vient d’indiquer 
Eurostat. Au total, 31,9 millions d’étrangers ont 
été recensés début 2009 dans les 27 pays de l’Union 
européenne, soit 6,4 % de la population totale. Sur 
ces 31,9 millions, 11,9 millions sont des ressor-
tissants d’un autre pays de l’UE. Comme les sta-
tistiques ne veulent rien dire par elles-mêmes, on 
apprend aussi que c’est le Luxembourg qui accueille 
la plus importante part d’étrangers (44 % de sa 
population), suivi par la Lettonie (18 %) et que la 
France ne compte que 3,7 millions d’étrangers.

& La Securities and Exchange Commission (SEC), 
le gendarme de la bourse américaine, a publié la 
semaine dernière un accablant rapport pour les 
agences de notation (Moody’s, Standard & Poors, 
etc.). Il les accuse d’avoir été largement à 
l’origine de la crise financière de 2008, en sur-
notant des produits financiers toxiques, en refu-
sant de revoir leurs notes à la baisse, puis 
mettant ensuite le feu au marché après avoir 
encouragé une euphorie financière artificielle. 
La SEC rappelle que les deux principales agences 
de notation estimaient que le risque d’une crise 
financière comme celle de 2008 était d’un sur 10 
millions…

Démographie britannique
Les statistiques ethniques sont légales outre-Manche, ce qui permet 
d’apprendre que seulement 62 % des nouveaux nés britanniques ont une 
mère se considérant comme « Blanche britannique » (l’origine du père 
n’est pas prise en compte). Elles sont 97,4 % dans les zones rurales 
comme le Devon mais 9,4 % seulement dans certains pôles de santé de 
Londres. Comme l’a indiqué le député conservateur Douglas Carswell : 
« Je pense que nous devons affronter la réalité et qui si vous continuez 
à avoir une immigration de masse, il va y avoir un impact très important 
sur la démographie de notre pays - et cela va avoir un impact significa-
tif peut-être sur le genre de pays que nous sommes. »

Thilo Sarrazin
La parution du livre Deutschland schafft sich ab (L’Allemagne s’auto-
détruit) est un vrai coup de tonnerre en Allemagne. Loin d’appartenir 
à une frange extrémiste, son auteur, Thilo Sarrazin, est un économiste 
de renom (son livre n’est nullement un « pamphlet » comme on l’a lu 
en France, mais un ouvrage extrêmement construit, avec plusieurs 
dizaines de tableaux, graphiques, schémas, et un grand nombre de 
références). Membre du directoire de la Banque centrale d’Allemagne 
(il en a finalement démissionné), il a été chargé des finances de la ville 
de Berlin et sénateur social-démocrate. Il appartient toujours au SPD. 
Pour Sarrazin, la survie de l’Allemagne est menacée par les immigrés 
et par l’islamisme. Il démontre, statistiques à l’appui que les immigrés 
n’ont aucune intention de s’intégrer, qu’ils refusent les règles de la 
démocratie, qu’ils sont un facteur de délinquance, qu’ils sont intolé-
rants envers toutes les autres religions et envers la laïcité, qu’ils sont 
quatre fois plus au chômage que les Allemands de souche, qu’ils pro-
fitent outrageusement des aides sociales, etc. Un tableau apocalyp-
tique, pourtant très réaliste, sans jamais d’attaque ad hominem, mais 
des réflexions dans lesquelles se reconnaît l’homme de la rue (du type 
« Lorsque je veux entendre le muezzin, je me paie un voyage en 
Orient »). C’est sans doute ce qui explique la modération du président 
du Conseil central des juifs d’Allemagne Stephan Kramer : « Sarrazin 
n’est que les résultats d’un autre problème. A savoir l’incapacité de la 
politique de relever le défi de l’immigration et de l’intégration et de 
développer une stratégie pour l’avenir. »
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Politiquement incorrect

La France de l’assistanat
« Les annonces sur les niches fiscales ont commencé, et, stupeur, j’ai 
compris que c’était de moi qu’on parlait. ! Dans ma “niche”, il y a tout 
d’abord une vieille dame, malade, veuve (ma mère), qui a appris par 
son service des impôts que la demi-part qui était allouée aux veuves 
allait disparaître et que ses 15 000 euros de revenus annuels allaient 
maintenant être imposés ! Dans ma niche, il y a deux jeunes majeurs 
(19 et 20 ans), sortis sans baccalauréat et sans qualification du système 
éducatif, dont j’assure seule l’entretien dans deux studios différents, 
avec toutes les taxes qui vont avec […] Jusqu’à quand allons-nous 
accepter en silence ces provocations et ces humiliations répétées 
envers les classes moyennes et les plus faibles économiquement ? 
(etc.) » Cette lettre de lecteur assez stupéfiante figure dans le courrier 
du Nouvel observateur du 9 septembre, comme si son auteur, capable 
de payer deux loyers et charges à d’authentiques fainéants, apparte-
nait aux classes « les plus faibles économiquement ». Une lettre symp-
tomatique de cette France de l’assistanat qui se gorge des impôts de 
ceux qui travaillent vraiment. On parle souvent du système social « à la 
scandinave », mais, en réalité, en Europe, c’est la France qui est la 
championne des dépenses sociales (26,2 % du PIB), face à un Danemark 
à 18,8 %. Et les salariés du privé gagnent en moyenne 2 900 euros de 
moins par an que les fonctionnaires…

& La Caisse d’allocations familiales de Saône-
et-Loire (elle n’est certainement pas la seule à 
proposer de tels avantages) offre de régler une 
partie du coût d’achat des caravanes, non pour 
des SDF ou des personnes n’arrivant pas à se 
loger de manière décente, « exclusivement réser-
vée aux gens du voyage ». Il suffit pour profiter 
de cette offre scandaleuse (prêt de la CAF de 50 % 
- en général non remboursé, subvention de 20 %, 
30 % seulement à la charge des familles roms) 
d’être allocataire de la CAF et de percevoir sur 
(sic) le mois de la demande une prestation fami-
liale légale, l’aide personnalisée au logement, 
l’allocation aux adultes handicapés ou le revenu 
de solidarité active et d’avoir au moins un 
enfant à charge.

® Halte au réchauffisme. Une nouvelle fois, les 
données pseudo-scientifiques sur lesquelles les 
réchauffistes se fondent pour créer des peurs 
millénaristes, se révèlent fausses. Dans un long 
article de la revue Nature Geoscience (sep-
tembre), un groupe de chercheurs néerlandais de 
l’université de Delft, opérant avec la Nasa et 
l’Institut néerlandais pour la recherche spa-
tiale, estime que la fonte de la calotte gla-
ciaire a été largement exagérée depuis des décen-
nies. En réalité, le sud du Groenland est en 
train de s’affaisser par contrecoup du rebond 
post-glaciaire enregistré en Amérique du Nord. En 
tenant compte de ce phénomène, systématiquement 
négligé, la fonte des glaces est réduite de moi-
tié. Son rôle dans la hausse du niveau des mers 
serait d’environ 30 % contre 50 % précédemment ? Le 
reste de la hausse proviendrait du réchauffement 
des mers, dont le volume augmente en même temps 
que la température.

® Une école de Richmond (Californie) a trouvé 
une solution radicale pour surveiller les 
élèves : ils sont désormais « pucés », c’est-à-
dire qu’ils doivent porter un maillot de corps 
équipé d’une puce RFID du même type que celles 
utilisées pour tracer les marchandises.

® « Je suis né juif. J’ai reçu le nom de mon 
grand-père paternel Aaron. Devenu chrétien par la 
foi et le baptême, Je suis demeuré juif comme le 

demeuraient les Apôtres. 
J’ai pour saints Patrons 
Aaron le grand prêtre, 
Saint Jean l’Apôtre, Sainte 
Marie pleine de grâce. 
Nommé 139e archevêque de 
Paris, par sa Sainteté le 
Pape Jean-Paul II. J’ai été 
intronisé dans cette cathé-
drale le 27 février 1981, 
Puis j’y ai exercé tout mon 
ministère. passant, priez 
pour moi. Aaron Jean-Marie 
Cardinal Lustiger, 
Archevêque de Paris. » 
Cette inscription, dont 
nous ignorions l’exis-
tence, figure sur l’un des 
piliers de la cathédrale 
Notre-Dame-de-Paris.

® Un jeune marié a accidentellement tué son père 
et deux de ses tantes dans le sud de la Turquie 
en tirant en l’air avec sa Kalachnikov en signe 
de célébration. Huit autres personnes ont été 
blessées lorsque le marié a perdu le contrôle de 
son arme.

ø De « faux juifs » vont être déployés dans les 
rues d’Amsterdam pour « empêcher la banalisation 
des comportements antisémites » vient de décider 
le maire d’Amsterdam, Lodwijk Asscher, un juif 
néerlandais comme son prédécesseur, Job Cohen. 
Des agents de police en tenue civile, mais coif-
fés d’une kippa, serviront de leurre, avec pour 
mission d’interpeller d’éventuels agresseurs. Ses 
techniques de provocation sont régulièrement uti-
lisées par la police néerlandaise, dont les 
membres se déguisent régulièrement en prostituées 
ou en homosexuels pour augmenter le nombre de 
leurs prises.

® Inuvik, une bourgade canadienne de 4 000 habi-
tants située au-delà du cercle polaire, sera 
équipée d’ici la fin de l’année d’une mosquée. 
Elle comprend en effet une communauté musulmane 
d’une bonne centaine de personnes : tous d’ori-
gine, non eskimo, mais koweïtienne, soudanaise, 
libanaise ou égyptienne.

® Dépêche Associated Press du 8 septembre 2010 : 
« Un homme de 54 ans, soupçonné d’avoir effectué 
55 reconnaissances frauduleuses de paternité et 
d’aide au séjour a été interpellé le 31 août der-
nier […] Le préjudice annuel pour les organismes 
sociaux serait d’un million d’euros […] Cet homme 
d’origine africaine a avoué avoir rédigé plu-
sieurs dizaines de reconnaissance de paternité, 
moyennant la somme de 150 à 200 euros chacun, 
permettant ainsi aux mères d’obtenir des titres 
de séjour […] Quarante-deux mères ont déjà été 
identifiées […] Certaines des bénéficiaires ont 
par ailleurs déclaré percevoir environ 7 500 
euros mensuels d’allocations diverses. »
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kiosque
® Nouveau titre de la presse de caniveau, Vox a 
pour directeur de la rédaction David-Xavier 
Weiss, ancien directeur de cabinet de Roger 
Karoutchi, ex-secrétaire d’État UMP aux Relations 
avec le Parlement. Proche de Jean-François Copé, 
Weiss figure toujours dans l’organigramme de 
l’UMP comme secrétaire national aux transports.

® Ancien de Minute et du Figaro-Magazine, Jean-
Marie Montali quitte France Soir, où il est rem-
placé, comme directeur adjoint de la rédaction, 
par Patrick Meney.

® Ex-attachée de presse de Raymond Barre et 
épouse de l’ancien ministre Bruno Durieux, Sylvie 
Dumaine, directrice, pendant une dizaine d’an-
nées, de la communication de Thalès, rejoint 
Image 7 (Anne Méaux), comme consultante.

® Responsable des relations avec les médias de 
la Halde, Mayada Boulos est reclassée comme 
conseillère presse de Claudie Haigneré à 
Universcience.

® Conseillère pour la communication d’Hervé 
Morin, ministre de la Défense, Stéphanie Prunier 
rejoint Euro RSCG & Co. Ancienne rédactrice en 
chef du journal de l’UDF (1997-2003), elle a éga-
lement été secrétaire nationale adjointe du 
Nouveau Centre, en charge des médias audiovisuels.

® Caroline Wallet, ancienne conseillère presse 
et médias du ministre de l’Espace rural et de 
l’Aménagement du territoire Michel Mercier, 
devient directrice adjointe des relations exté-
rieures de l’UMP. Elle a également œuvré aux côtés 
d’Edouard Balladur et Christine Boutin.

® Fideliter (BP 118, 92235 Suresnes cedex), le 
mensuel de la Fraternité Saint Pie X, consacre, 
dans son numéro de rentrée, un gros dossier cri-
tique à une nouvelle communauté catholique qui a 
le vent en poupe, les Focolari.

® La revue catholique Civitas (17 rue des 
Chasseurs, 95100 Argenteuil) consacre un très 
gros dossier à Islam et francité : l’incompatibi-
lité et propose un long article de Pierre Hillard, 
Les Influences décisives de Cecil Rhodes et de la 
société fabienne.

® La livraison d’été d’Eléments (242 boulevard 
Voltaire, 75011 Paris) fera sans doute grincer 
plus d’un de ses lecteurs. Son thème central est 
en effet La Nouvelle Droite est-elle de gauche ? 
Un demi-paradoxe puisque deux des principaux pen-
seurs de la « Nouvelle Droite » française, Alain 
de Benoist et Michel Marmin, se reconnaissent 
dans de nombreux thèmes dits « de gauche » 
(Michel Marmin allant jusqu’à préciser qu’il a 
voté pour Ségolène Royal en 2007…). Et Alain de 
Benoist déclare : « Je préférais habiter près 
d’une mosquée plutôt que d’un centre commercial 
(ou avoir pour voisin un universitaire musulman 
plutôt qu’un skinhead) ! » Comme l’écrit assez 
justement François Bousquet, la ND « a pris le 
risque de se fâcher avec ses amis, sans pour 
autant s’en faire de nouveaux […] Vous vous êtes 
séparés de la droite sans être pour autant 
accueillis par la gauche. » Beaux hommages à 
Jean-Claude Valla.

® Le numéro d’été de la revue catholique Le Sel 
de la terre (Couvent de la Haye aux Bonshommes, 
49249 Avrillé) comporte deux articles particuliè-
rement intéressants : une étude de Cyril Duchâteau 
sur la revue Verbe et la Cité catholique (1946-
1963) et une grande biographie de père Julio 
Meinvielle (1905-1973), « théologien de l’his-
toire », par l’abbé François Knittel.

® Hors série du mensuel Le Cri du contribuable 
(en kiosque) consacré à Fonctionnaire, la caste 
des privilégiés. Une lecture qui laisse pantois 
au vu des incroyables et multiples avantages des 
fonctionnaires par rapport aux salariés du privé, 
seuls créateurs de richesse réelle en France.

® Lancement sur Orange de la première chaîne de 
télévision « destinée à la communauté juive », 
613 TV, qui proposera chaque semaine « des nou-
veaux programmes sur la religion juive » et qui 
répond « à toutes les questions que vous vous 
posez sur le judaïsme ».

® Forts soupçons de plagiat dans le nouveau 
livre de Michel Houellebecq, La Carte et le ter-
ritoire (dont nul ne paraît avoir perçu la simi-
litude avec Une carte n’est pas le territoire, le 
titre majeur du fondateur de la sémantique géné-
rale, Alfred Korzybski). De nombreux passages 
sont directement extraits de divers sites, dont 
Wikipedia, ce qui vaut aux lecteurs de fasti-
dieuses digressions sur la mouche domestique ou 
la ville de Beauvais…

® Les Belles Lettres rééditent presque toute 
l’œuvre de l’historien sociologue et critique 
Philippe Murray, contempteur de la décadence 
consumériste et de l’homo festivus, en un volume 
intitulé Essais.

® Directeur de Bakchich et ancien du Canard, 
Nicolas Beau termine, pour Plon, une enquête cri-
tique sur son ancien journal, Les Secrets de 
famille du Canard enchaîné.

® Annoncée pour fin septembre, la parution de 
l’ouvrage Les Dessous chocs de l’affaire DSK, qui 
devait paraître aux éditions du Moment, sous la 
signature d’Yves Azéroual et Joaquim Ohnona, 
aurait finalement été annulée.

® Fils de l’écrivain flamboyant Dominique de 
Roux, grande figure de la droite littéraire des 
années 60-70, Pierre-Guillaume de Roux, qui fut 
notamment directeur éditorial des éditions du 
Rocher, lance sa propre maison d’édition, les 
éditions Pierre-Guillaume de Roux.

ø Gilles Bernanos, administrateur de la succes-
sion de l’écrivain Georges Bernanos et président 
de l’Association internationale des amis de 
Georges Bernanos, a officiellement protesté 
contre le fait que le Front national de la jeu-
nesse a placé son université d’été 2010 sous le 
patronage de l’auteur d’une des seules biogra-
phies d’Edouard Drumont, sous le titre La Grande 
peur des bien pensants.

® L’association Les Amis de Jean Anouilh dispose 
d’un site internet : www.amisdejeananouilh.wor-
dpress.com
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® Après la presse iranienne (« prostituée fran-
çaise », « épouse infâme », « immorale », etc.) ; 
c’est au tour de Catherine Deneuve de critiquer 
vertement Carla Bruni-Sarközy, qui était intervenu 
contre l’exécution programmée de Sakineh Mohammedi 
Ashtiani. Lors de la Mostra de Venise, l’actrice a 
déclaré : « Étant donné son passé, elle aurait 
mieux fait de se taire. Quand vous êtes une person-
nalité publique, vous devez être prudente lorsque 
vous soutenez une cause. Avec son vécu, qui n’est 
pas des plus modérés, elle aurait dû faire atten-
tion. Cela peut être à double tranchant. Leurs 
allusions à sa vie privée signifient quelque 
chose : occupez-vous de ce qui vous regarde… »

® Après le pornographe Jeff Koons en 2008, c’est 
au tour du « plasticien » Takashi Murakami d’être 
exposé dans les Grands Appartements et la galerie 
des Glaces de Versailles. A la différence de 2008, 
les médias ont relayé les appels de l’association 
d’Anne Brassié, Versailles mon amour (pour signer 
la pétition, aller sur www.versailles-mon-amour.
fr). Premières victoires, le président de l’Éta-
blissement public du château et du domaine natio-
nal de Versailles, Jean-Jacques Aillagon, a 
annoncé que les futures expositions n’auraient pas 
lieu dans le château mais dans ses dépendances.

® Alors même qu’elles sont classées à l’inven-
taire des Monuments historiques depuis 1840, les 
arènes romaines de Fréjus, au prétexte de « res-
taurations », viennent d’être totalement sacca-
gées (voir les photos sur le site internet latri-
bunedelart.com) par leur recouvrement par une 
immonde structure en béton. Des travaux de des-
truction quasi-irréparables décidés par la mairie 
dirigée par le sénateur UMP Elie Brun et son com-
plice, l’architecte en chef (inconscient) des 
Monuments historiques, Francesco Flavigny.

® Le Front national et la culture. Livres-Hebdo 
(20 août), le quasi magazine officiel des 
libraires et de l’édition, a consacré un article 
assez grotesque aux bibliothèques municipales qui 
ont pu se trouver dans des mairies un temps FN 
comme Orange, Vitrolles ou Marignane. Les décla-
rations des personnels laissent pantois : « Il a 
fallu panser les plaies, restaurer, réorganiser : 
impossible de faire de vrais projets jusqu’à 
aujourd’hui […] La ville a pris un siècle de 
retard (NDA : en matière d’informatisation) » 
explique le maire PS de Vitrolles Loïc Gachon 
(rappelons que la mairie a été FN puis MNR… 
jusqu’en 2002, c’est-à-dire, il y a 8 ans). 
« J’étais en désaccord total, mis dans un pla-
card, humilié, déprimé, en arrêt maladie, pendant 
plusieurs années », déclare le directeur de la 
médiathèque de Marignane Jean-Pierre Nésa. Malgré 
les multiples piques contre la municipalité 
d’Orange, l’hebdomadaire est obligé de recon-
naître la qualité du travail du directeur de la 
médiathèque, l’inauguration de luxueux et vaste 
locaux, la création d’un pôle multimédia, etc.

® À la suite de notre écho sur l’inauguration 
d’un nouveau monument aux fusillés de la Division 
Charlemagne en Bavière (F&D 298), précisons que 
ce monument se trouve au cimetière de San Zéno à 
Bad-Reichenhall.

® Tancrède Josseran, dont nous avons présenté 
l’ouvrage La Nouvelle puissance turque (Ellipses) 
dans F&D 300, sera notre invité le mercredi 22 
septembre sur Radio Courtoisie (19h30-21h).

® Tourisme politique. Le Hezbollah libanais vient 
d’inaugurer un Musée de la résistance à Milta 
(Liban-Sud). Tout au cours d’un parcours sur une 
« ligne de feu » (ou « ligne de front ») de 6 hec-
tares, on y découvre notamment une base secrète 
souterraine de ce mouvement chiite, des chars 
israéliens détruits, un tunnel de 200 mètres de 
long, une enfilade de charges explosives, etc.

® Le Musée germanique de Nuremberg (Le Mythe du 
château fort, jusqu’au 7 novembre, avec plus de 
650 pièces exposées) et le Musée historique alle-
mand de Berlin (Château fort et pouvoir, jusqu’au 
24 octobre) proposent une très grande exposition 
sur les châteaux forts en Europe.

® Les rares journaux qui ont rapporté le décès du 
prince Charles-Hugues de Bourbon-Parme, duc de 
Parme, le 18 août, à Barcelone, ont été d’une dis-
crétion de rosière quant à ses options politiques. 
Ayant opté pour l’extrême gauche activiste et auto-
gestionnaire, le fils aîné du prince Xavier de 
Bourbon-Parme (1889-1977), régent de la Communion 
carliste depuis 1936, s’était très vivement opposé 
à son frère, le prince Sixte-Henri de Bourbon-
Parme, demeuré fidèle à la tradition, à Dieu, la 
patrie et le Roi. La rupture était consommée depuis 
1976, où des affrontements entre leurs troupes res-
pectives, lors du centenaire de la bataille de 
Monjurra (Pays Basque), firent plusieurs morts et 
de nombreux blessés. A la suite de quoi, le prince 
Xavier désigna que Sixte-Henri serait désormais le 
seul porte-drapeau du carlisme.

® Le sociologue et philosophe Thomas Molnar est 
décédé le 20 juillet à Richmond (Virginie). Né à 
Budapest le 26 juin 1921, ce grand ami de la 
France s’était exilé aux Etats-Unis pour pouvoir 
enseigner à Yale et Long Island. Disciple de 
Joseph de Maistre et de Charles Maurras, il 
signait régulièrement dans Monde & Vie, Rivarol, 
L’Action française, Catholica, etc. Il avait 
publié nombre d’ouvrages écrits ou traduits en 
français, comme La Contre-Révolution, L’Animal 
politique, Le Socialisme sans visage, Le Modèle 
défiguré : l’Amérique de Tocqueville à Carter, 
L’Eclipse du sacré (avec Alain de Benoist), 
L’Hégémonie libérale, etc.

® Faits & Documents participera à la tradition-
nelle journée Lire sous les pommiers, organisée 
par Anne Brassié, directrice d’émission à Radio 
Courtoisie. Cette fête du livre, qui réunira de 
nombreux auteurs et diverses associations litté-
raires, se tiendra, le dimanche 3 octobre au 
Manoir de Blosseville, à Pennedepie (Calvados), 
entre Honfleur et Deauville.

® La XVe Table ronde de Terre & Peuple se tien-
dra, le dimanche 24 octobre, au Domaine de Grand 
Maisons à Villepreux, de 10 à 18h, autour du thème 
Demain la révolution ?, avec Pierre Vial, Pierre 
Krebs, Eugène Krampon, Enrique Bisbal, Roberto 
Fiorini, Lionel Franc. Faits & Documents et la 
Librairie Facta seront présents.
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® Document relatif aux cantines scolaires dif-
fusé cette rentrée dans certaines écoles pari-
siennes. Belle hypocrisie laïcarde : 1) « est 
autorisé à manger du porc » met en cause ceux qui 
en mangent et pas ceux qui n’en mangent pas. 2) 
s’adresse en réalité aux consommateurs de pro-
duits halals et cashers, qui sont des produits 
non ethniques mais religieux.

® La nouvelle édition du guide Algérie du Petit 
futé ne fait pas dans la dentelle, présentant le 
véritable visage de l’Algérie actuelle : un pays 
de frustration et de jalousie, des hommes oppres-
sant les femmes, une jeunesse composée de « cré-
tins frustrés », de pervers et de psychopathes, 
une hôtellerie archaïque, des sites archéolo-
giques à l’abandon tout comme la casbah, une 
milice corrompue à la solde des forces spéciales, 
etc. Voici quelques descriptions : « L’idéologie 
islamiste a complètement assombri le regard des 
hommes sur les femmes. On voit, mais on ne connaît 
pas la femme. On ignore ou on en veut à celle qui 
par sa seule existence vous attirera dans les 
filets du mal. Comme ailleurs, et peut-être plus 
qu’ailleurs, les femmes sont souvent rabaissées 
voire rabattues… Il est toujours normal pour un 
homme algérien de lever la main sur sa femme, sa 
petite amie, sa fille. » « Dans chaque ville 
d’importance, l’État gère un hôtel, souvent 
construit dans les années 1960. Ces hôtels ont 
malheureusement vieilli. Le personnel a pris de 
l’âge en même temps que les piscines se vidaient, 
que les jardins s’asséchaient, que la plomberie 
s’engorgeait de détritus divers ou que la moquette 
aux spirales psychédéliques pourrissait. 
Aujourd’hui, à de rares exceptions près, ces 
hôtels sont devenus plus sordides et le service 
très aléatoire. » « des pressions de toute nature 
sont constamment exercées sur les journalistes de 
la part des responsables politiques, de la mafia 
politico-financière, de notables et d’hommes 
d’affaires locaux mettant en péril leur métier et 
dans certains cas leur vie. » Bienvenue au pays 
des nouveaux Tontons Macoutes…
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® Un tribunal administratif norvégien a jugé 
illégale l’interdiction du port du foulard isla-
mique dans la police, un avis toutefois non-
contraignant auquel le ministère de l’Intérieur a 
aussitôt opposé une fin de non-recevoir. Pour le 
tribunal, « l’objectif officiel est que la police 
soit le miroir de la société norvégienne ». Pour 
le ministère, « il n’est pas question de changer 
le règlement régissant l’uniforme ».

® Afin d’éviter toute dérive communautaire, le 
département de l’éducation du canton de Bâle a 
rendu l’année dernière les cours de natation 
obligatoires. Elle instaure un barème d’amende 
pour les familles qui interdiraient à leurs 
filles de participer à cette activité. Lors d’un 
point presse, le conseiller d’Etat Christophe 
Eymann a dressé un premier bilan : cinq familles, 
toutes musulmanes, ont été sanctionnées. Elles 
ont dû chacune régler 700 francs suisses, soit 
520 euros. Ce qui a, du coup, pratiquement sup-
primé l’absentéisme que l’on constatait.

® Relativité des délits. Au cours du premier tri-
mestre 2010, malgré le zèle constant et conjugué 
de la police, de la gendarmerie, de la justice et 
des associations communautaires, 47 actions 
« antisémites » (du genre peinture sur un mur) et 
190 « menaces » (du type courriel) ont été recen-
sées sur tout le territoire national. A l’occasion 
du nouvel an juif, Brice Hortefeux a précisé que 
la convention passée entre l’État et le Fonds 
social juif unifié avait permis « en cinq ans, de 
sécuriser (NDA : au frais des contribuables) 487 
bâtiments, dont 145 écoles et crèches, 98 associa-
tions et centres communautaires et 234 synago-
gues ». En 2009, les seules atteintes aux biens 
(largement sous-estimées évidemment) ont concerné 
2 227 649 faits pour la France métropolitaine et 
les agressions physiques 455 911 faits.

& Deux poids, deux mesures. Les deux adultes 
maghrébins (22 et 27 ans), qui avaient volé le 
drapeau de la mairie de Villeneuve-Saint-Georges 
pour y substituer le drapeau algérien, sont 
condamnés à… 1 euro d’amende (et 215 euros pour 
remplacer l’étendard). Dans le même temps, 
Alexandre Simonnot, conseiller FN de Taverny, 
écope de 10 000 euros d’amende pour avoir détruit 
un très obscène préservatif géant (11 mètres de 
haut !) installé sur un rond-point de sa commune.

® A priori, c’est un agenda scolaire comme les 
autres. Mais à l’intérieur, il ne comprend que les 
fêtes religieuses musulmanes. Il est diffusé par la 
société Qantara, qui lance une ligne de papeterie 
« arabo-musulmane ». À sa tête, Soufiane Iquioussen, 
« français d’origine marocaine de confession 
musulmane », fils de Hassan Iquioussen, imam de la 
mosquée d’Escaudain (Nord) et conférencier de 
l’Union des organisations islamiques de France.


